
 

Séjour à Calviac en Périgord 

Domaine des Chênes Verts (suite) 

Episode 5 : Les grottes de Rocamadour… 

La canicule qui sévit dans la région (comme dans toute la France d’ailleurs) nous oblige une 

nouvelle fois à changer notre plan de bataille pour nous rendre à l’emblématique 

Rocamadour. 

C’est décidé nous faisons une approche en voiture afin d’atténuer les difficultés. Les « pros » 

partent de Payrac (circuit de 50 km pour près de 900 m de dénivelé) et nous les 

« contemplatifs » de Calès soit un parcours de 38 km et 700 m de dénivelé. Les campeurs 

quant à eux restent au camp ou plutôt rouleront entre eux afin d’être rentrés en début 

d’après-midi pour faire du canoë. 

C’est parti donc pour ce haut lieu emprunt de spiritualité et d’histoire qu’est cette ville de 

Rocamadour. Les roues ne tournent pas aussi vite que le rythme de notre cœur, il nous faut 

donc calmer les ardeurs. Les paysages vallonnés qui se succèdent offrent des panoramas 

sublimes. Chaque virage, chaque montée est un défi que nous relevons tous ensemble avec 

le désir de vaincre la difficulté. 

« Les sportifs » nous rattraperons au cours d’une pause juste avant d’entamer la descente 

vers Rocamadour et c’est ensemble qu’au détour d’un virage l’image de cette cité médiévale 

suspendue entre le ciel et la terre nous apparait « plein phare » nous laissant toutes et tous 

subjugués. 

Impossible de ne pas s’arrêter et de ne pas visiter cette merveille de la nature. Nous 

déposons nos vélos et commençons notre excursion à pied en grimpant les marches qui 

mènent au cœur de cette cité. Nous arpentons les ruelles étroites qui nous révèlent à chaque 

détour une merveille architecturale, ainsi nous visiterons la chapelle Notre Dame, une pure 

merveille gothique et sa vierge noire, puis aperçu la crypte St Amadour et la chapelle dédiée 

à l’ovalie. 

L’heure tourne et il est presque midi quand nous retrouvons nos « bécanes ». Comme il est 

préférable d’attaquer les difficultés l’estomac léger, nous décidons que la pause se ferait au 

sommet de la côte à 8 % de l’hospitalet longue de 1,5 km et qui a été l’arrivée de l’étape 

contre la montre du tour de France 2022 (Lacapelle Marical / Rocamadour) remportée par 

Wout Van Aert. Arrêtons là les comparaisons si vous le voulez bien…  

Pas question après un tel effort de faire maigre pitance, nous trouvons une sandwicherie 

spécialisée en produit de pays. Tout le monde y trouve à son goût, personnellement c’est 

sandwich au foie gras et je peux vous assurer que ce produit si délicat n’est pas tartiné à 



regret. De quoi se réconcilier avec le repas de bagnard de la Roche-Gageac que je n’ai 

toujours pas digéré. 

Nous amorçons nos retours respectifs sous un soleil de plus en plus ardent, heureusement 

nous n’avons qu’une quinzaine de km à accomplir, une dizaine de plus pour nos « pros ». 

Pour nous c’est d’abord une longue ligne droite, puis une longue descente et pour finir une 

longue montée abrupte. Sûr que chacun puise dans ses réserves d’énergie, il fait si chaud 

que même pendant la descente nous avons l’impression de descendre en enfer, alors je ne 

parle pas de la grimpette finale. Heureusement les encouragements et l’esprit de 

camaraderie dégagée par la petite troupe nous fait venir à bout de toutes ces difficultés. 

C’est quand même bien « atteints » que nous apercevons le clocher de l’église et la pancarte 

Calès où nous retrouvons nos voitures. 

Malgré tout, le soulagement et la satisfaction se lient sur nos visages. Mais dieu que la bière 

était bonne et fraîche à notre arrivée au camping… 

Lien photo : 

https://photos.app.goo.gl/PximToekqfKFRvwaA 

 

A suivre (la semaine prochaine maintenant) 
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